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1. Lsorganisation des services de sant6 de lSCfPice n'a subi que dea 
modifications tlinines pendant 1 jexercice financier 1955/56. Aux tsruea de 
19accord conclu entre I'Office e t  I'Orga_nisation mondiale de la Sant6, ce t t e  
derr?i&re continue > ascarer 3.c. direct ion t e d ~ a i q - e  do ces services ex no* 
mt et d6tachant av.pr&s do l'UT.:il!X h ce t te  f i n  certain8 uenbres du persojn- 
nel  de direction, notament le Chef de  la Division de la Sant6. 

2. Le tableau ci-aprks donne lJeffectif et La repar t i t ion  du personnel de 
la Division (y c o n p r i ~  les fonctiomaires dGtach8s par 1'01.G) au 30 juin 1955. 
Au corns de l a  p 6 r i d e  sur lnquelle porte ce rapport, le nombre des ~addecins 
et des infiruibres de toutes catkgorles a i t 6  augaentb. La catdgorie ltdivorsil, 
sous la rubrique "personnel r&sionallg, conprend le' personnel adninislratif, 
l e s  employ& de bureau, de laboratoire, de pharmcie e t  des servic~s d9apgro- 
visionnenent, ainsi que le personnel des aervices d9hygi&ne, dfaliuentation 
d'appoint e t  de d i s t r i b ~ t i ~  de lait, l9exc1usion des ouvrie~s. Au c o w s  
de l'exercice, un ce r t a i n  nor~bre de postes de cet te  d 8 g o r i e  on% Qt6 -bransf& 
r8s k celle dea lltravai?.leurs i;lanuelsl'. 11 n'a pas &t& tenu coupte dans le 
tableau des centaines de travailleurs des h"opitaux subventionn6s par 190ffice, 
qui f omnissent Bgalenent dea services en faveur des refuSi8s. 

Tableau I --- 
Per so@ international Siege 

Et6deains 4 
1nf i~ltikres 1 
Chefs des aervices dfhygihne 1 
Xutr ologue 1 
Chef du Service dJenseig;le;;ent 

de 1Phygiene 1 
Adminiatratem 1 

Personnel .r-Qpional 
IC9 -.-:- 

Tgdeciils 
Dentistea 
Inf ir :i&res 
Aide s-inrirmibres 
Chefs 2es services d'hygihne 
Techniciens de laboratoire  
Pharna ciena 
Contr6leurs des produits 

aliaentsires 
Divers: Serviceo aedicaux , 

Services dphygikne 
Lait e t  alfljlentation 

d appoint 

TravaiZleura m u e l s :  
Services m6dicaux 0 
Services dPhygi&lze 0 
kit et aliuentation 
d7appoint 0 

Jordmie Cam Total  

Total .; 2 

33 86 3g - 
Total , . 950 

I 

T o t a l  gdn6rak 3.3 54 - 



En plus du personnel Qnwr6r6 ci-dessus, certafnn fonctiow~aires--sent 
d6ta.chds par d3autres divisions de 190ffice auprhs de le Division de 
la S m t c  au sihge central  et lui consacrent tout leur temps; ce zont: 

Personnel International -- *---r--.--. ..-. ,----4.-w 

Chef d3c n:mrovioia~ic: !t;ij.ts et dlr ; ..:L&rir:l. (lwv:i, c,; a : . . i d i c t ~ ~ : )  

P e r  somell ,xd~isn. 
Pharraacien 
Divero: Servtces mbdicawx 
Travailleurs manuels: Services rn6dicawr 

3. Lenombredeadiapenaairesetdes  centresde consu-l.tationspour 
malades non hospitalisea, que IPOffice a g6r6s ou utilises au coma de 
l'exercice, s 9 e s t  inaintenu a 90 au t o t a l .  Toutefois, des d8placements de 
refugie~, a ins i  que 2Pouverture et la fermetqe de certaina camps au Liban, 
on% en t rah6  la cessation d'activit8 d e  quelques diispensaires et l9 ouver- 
t u r e  de certain8 di~pensaires  nouveaux, h s  troubles e i v i l s  de Jordanie 
ont interrompu temporairement le f onctiomernent des dispensaires dans cer- 
taines r&gions, On a pu ameliorer l e s  resultats des soins mediceux en 
h t r d u i a a n t  en Jordanie et en a%ie le systkine des f iches  individuelfes 
pour t o u s  l e a  maladea; ce systhms, qui fonctionne dS jk de m i k e  satis- 
fai~lante b, Gaza et au Liban, sera adopt6 ulterieurement par tous lea dis- 
pensaixe a. 

4. te tableau ci-apr&s indique le noinbre de consultations accorddes 
par les dispensaires de 190fr"ice en 1955-56 : 

Tableau 2 

DQ signat i 02 Liban Smie Jordanie Gaza -- -- Total  
---,- 

FopuZation desservie par  
les services medicam (a) 102.000 6$.000 426.000 270.000(b) 3G7.000 

Consultations de rn6de- 
cine gcnbrale 365,934 372.737 637.3-81 567.069 1.942.971 

Pansements et dermato- 
logie 220.7% 215.235 919,255 578.769 1.934.057 

Soins dentaires 23d77  19.= 19.882 Ue8L6  75,826 - 
850.8fi3 715.955 2.616.074 1832.559 5.995.477 
. I -  U - Y  11-1-3 - 

( a )  Ghiffres indiqumt le nombre de rkfugi6a et d9habitmts  indighnes 
t ra i t& par l e s  Services mddicaux de 190ffice et non 1Peffectif t o t a l  
des r&f lg i&s  pour chaque pays. 

(b) Y compris l e s  soins foumis aux re~hgi8s par le Dkpartemant de la 
sant6 pubuque et le Croissant-Rage, ainsi que par l e s  services de 
1 W R W A  h la population indigene de Gaza 



5. Le nombre des l i t s  entretenue dens l e c  hapitaux p a r  130ff'ice ou 
quit lui sont r6semrGs a pass6 de 2,303 en juin 1955 h 2.20 en j u h  1956@ 
Cette diminution est due ~rincipalement,  come on 1~ verra nu paragraphe 6 
ci-aprhs, B la mppresoion d9un certain nombre de Uts en Syrie e t  3. la 
rhduction temporaire du nombre des E t a  au Liban par  d t e  d9am61iorationo 
projetees par 130ffice dane aes services destin6s aux malades tuberculetur, 
J o i c i  quelles son* le s modifications survenues dans les di f fe ren t  s pays : 

Juin 1m 
P 

Gaza 7014 
Sordanle 1.059 
Liban 3f2 
S p i e  197 

Juin 1226 - --> 

6. AGaaa, unnouveaupavi lZonde2I : l i t r ; ,  rdscrvkauxenfants, a e t d  
ouvert en &mil au sanatorium pow t u b e r d e u x  que posaede lPOffice h 
Bureij. iln nouvel appareil, de rayons X a B t 6  f m n i  2~ ce t  hapita1 par le 
gouvernement de la Confggra t ion  suisse, LJhi5pita1 du Croissant-Rouge, 
dans lequel un certain nombre de lib sont r&sem&s 2. lPOf fice, a 6 t k  en- 
domiigk le 5 avril par un borubdement; il a 6 t d  rdpar6 depuis l o r s .  Xn 
Jordanie, lPh$pital d9Etat de J6rich0, dont l e s  servicea son t  dgalement h 
la disposi t ion de 19Ciffice qui, en cms6quence, l u i  accorde une subvention 
hpoPtante,  s 'es t  install6 dans de nouveaux batimento en octoSre 195~. Une 
Qquipe de sp8cialioten, f m i c  par le "Save the  Children >'lu1dI1, s'est 
chargBe peu aprhs de la Gfrection medicale de v b g t  l i t 8  r&serv8s a m  en- 
fants dans ,cet h*opital. Ainsi que le Birecteur l'a indiqu6 dms son rapport 
la dix ihe  session de 19Assemb16c g&n&rale, l9 Off ice envisageait depuis 

quelque tenpa de fermer le sanatorium pour  tuberculeux qu'il a ins ta l l6  
aous tentes pxec de Saida; cette mesure a dt8  exQmzt6e en octobre 1955. 
Certaina des malades ont pu rentrer  chez eux et ceux qui avaient encore 
besoin d9Qtre hospitalis6a ont 6th d i r i ghs  sur 1e sanatorium priv4 auquel 
lsOffice f a . i t  constmire une aile nouvelle. Cetl;e aile comprendra un nom- 
bre de lit s sensiblement p l u s  elev4 qne celui dont 190ffice dispoeait  d a n ~  
lsancien hapita1 de SaIda. En mi 1956, m e  maternit6 de huit lit s a Qt6 adjointe  
'1 19hi3pit&l du amp de 190ffice h Nahr el Bared, pr&s de Tr ipo l i .  En Syrie, 
;t la demande clu gouverneaent, 19aile de 22 lits dirig4e par 190ffice dans 
19h8pftal de Deraa a k t 8  restituee au i ~ n i s t b r e  de la ,%rt6 en j m i e r  19j6. 
Au camp de Nairab, prks dPfilep, on a constmrit un nouveau b3timent oh spins- 
t a l l e r o n t  la maternit6 et La section p6diatrique des services m6dicaux de 
oe camp, 

7. lies services de labora to i re  continuent h Btre assur6s p a r  des Qta- 
blissenents prlv&a subventionn&s, par des 6tablisnemen-b~ de 19%at ou par  
des laboratoires exploitgs directement p a r  lJOffice, En Jordanie, pour per- 
mettre au laboratoire dgEtat de JBmsalem de faire face > un surcro3t 
durable de travail, 190ffice a mi8 k l~ dispos i t ion  de ce dernier un spB- 
c iak is te  qui serz charge d'effectuer l e s  analyses concernank l e s  rdf'ugi&s. 

8. D a n s  l e s  dispensaires de consultations pr&-mtales et post-natales, 
le nombre des consultations a pass6 de 103.610 en 195d55  B 323.083 en 
1955/56. On attribue en partie ce t  accroissel!ent k la distribution, ins- 
tituBe en juillet 1955, de rat ions sup~l6mentaires sp8ciales pour lee  femmes 
encehtes et l e e  femr~es qui allaitent. Dans lo rhgle, l e s  futures mbres se 
rendent au dispensaire une fois par mois, mis ?t 3a. fin de leur grossesce 
el les  peuvent obtenir une consultation toutes l e s  deux semaines ou mame 
chaque semaine. Elles peuvent ainsi Btre mivies  r&guli&reruent par un mkde- 
cin ou m e  hf i rmikre  jusqu9au moment de l'a,ccouchement, q u i  a lieu norm- 
lement, soit & domicile, soit dans 10s maternit 6s  dee canlps, 19hospitalisation 



6ta.t g6nGralement r6servQe aux cas pr6sentmt des complications, Au cows  
de l e u  grossesse, l es  futures meres r e ~ o i v e n t  des conseils Bl6mentaires 
dPhygi&ne qui 18s prepwent h l~accouchoment et il leur est ainsi rea i s ,  
aoiqt, uns layette d6j5 confectiomke, soit dec fournituses qui lcur per- 
mettront de la pr6parer elles-mpmes, TJn pprlkvement sanguin ee t  effectu6 
h la premihre vis i te  en vue de ddceler les cas de syphilis; si l e s  rB&- 
t a t s  de l s m l y c e  sont posit i fs ,  la feimne es t  sownfse h un traitemen* 
a p ~ r o p r i 6  et les membres de sa famille oont emminds A l e u  tm. Lorsque 
la proporkion dea femmes presentant des reactions positives ast  de 5:: ou 
plus de 13ensemble de celles q u i  frdquentcnt un dispensaire, h famflJLe 
enti& de chacune des femes ayant rdag2 positivement est trait88 B la 
p6nicWnc.  Lorsque c e t t e  proportion es t  infgrieure h 5$, seuls ceux des 
membres de La f d l l e  qui ont eu me rkaction positive ~ ~ i l t  sourais L un 
traitement, S u r  l e s  20.376 examens skrologiques de femmes enceintes ef- 
fectuds en 1955156, 362 sedement ant donne des r6sull;ats posi t i f s ,  cse$t- 
& d i r e  l* 

9. h ~ d i e p e n s a i r e s p o u r n o ~ i s s o n s  ont donn6465.009  consultation^ 
au cows de la pdriode que couvre ce rapport (noyeme rnensuellc 38.751), 
alors que le nombre des consultations nsavait k t e  que de L!.21+.242 pendant 
lJexcrcice pr4c4den-t. La remise par l e s  dispenaaires pour nourris~ona de 
bons donnant droit a m  mhres qui a l l a i t e n t  ,pendant douze mois apxhs lJac-  
coucheixent, des rations suppl6mentaires spbciales, a certainemen* con- 
tribu6 dans m e  Xarge mesure h l'accroissement du nombre des consultations 
demardges, comme c s e s t  le caa pour les  dispensaires de consultatf  ons pre- 
natales et posbnatales.  Dans l e s  dispensaire s pour nourrianons, l e s  mhres 
re~oivent des conseilc sur l e s  soins b dormer aux nourriooons et aux en- 
fants en bas age, OUP 1& manihre de l e ~  nourrir e t  de l e s  habiller e t  sur 
l e a  regles d9hjrgi&ne k observer, On procbde &galentent dans ces dispensaires 
h des vaccLmtionn pr6ventives contre la variole, la diph tbr ie  e t  l e s  
fi'evreo ent8riques. Gee dispensaires aont charg8s, e n  autre, de choisir 
ceux des enfan-ts de mobs de dewr ans quj. seront rnis au b6n4fice de lJali- 
mentation dJap?oint. 

1 0  d 2a suite d9entr$e en service d98quipes 3upplBmentaires en Jordanfe 
e t  & Gaza, le nombre des 6quApes d3hygihne scolaire a pass6 a huit au t o t a l :  
k, en Jordanie, 2 ?I Gaaa, -1 au Liban et 1 en Syrie). Chacune de ces Qquipes 
coqrend un m4de cin, une rtnf irmihre dipl3rn6g u.n L ~ ~ ~ Q L L B $  Sb :WI c h u f f  ew 

11. Dans le Cadre du Service d'hygibne scolaire, t o m  les enfants des 
Qcolea subissent un examen m6dical lorsqu9j.la entrent h 136cole e t  lors- 
quPils la quit-Lent. Lea enfants qui oat be;:oin d9un traitement m6dical 
sent adrcssQs au dispensaire de lsOffice le plus proche; i l s  sont su iv ia  
en outre r4gulierenent par l'Qquipe d $hygi&ne scolaire . On soumet Qgale- 
merit l e s  ins t i tu teurs  h un examen mGdica1, a f i n  d9^etre s k  qu9ils ne sont 
a t t e in t s  n i  de tubercu3oae ni dPautres maladies infectieuses qui pourraient 
cmstituer un danzer pour leurs gl&ves. 

12. 31 1555/5h, 32.183 Ql&ves e t  997 i n s t i t u t ews  des Bcoles de lPOffice 
ont pass6 mi emaen medical canplet . Les services d9 hygibne scolaire ont 
subi quelquea in te r rup t ions  en janvier, fkvrier e t  mars 1955, car un cer- 
t L q  llombre de m6decins des Qcoles prstaient l e u  concams A l3enqu8te s w  
196t& de n u t r i t i o n  des rEfugi8s. 

3 k valew Qnerggtique de la rat ion de base accord8e aux r&fugi&s n9a 
pas char& au c o w s  de lPexercice; eUe a 6th maintenue h environ 1.300 ca- 
lories par jour  en B t B  et 1 , a O   calorie^ en hivex, sa teneur en prot&ines 
v6gktales dtant respectivement de 1,1,7 e t  u,2 grammes, La composition de 
la  ratio:^ n9a'pas varik non plus, si ce n'est qu'on en a exclu le burghol, 
dont le prix eat QLevB, pour l e  remplacer par du r i z .  



. A p a r t i r  du ler juil let  1955, il a & t B  procddk h une distr ibut ion 
uensuelle suppl6nentaire d9a l ine l~ t s  secs d'une valeur de 500 calor ies  
p?r  jour a toutes l e s  ferxies enceintes depuis lc d6but du c i n q u i k e  zois 
de lew grossesne e t  aux &res jusquj8 la f i n  dv. douz ihe  xois qui suit 
lyaccouche~ent .  En outre, torts les eofents jusqug>> quinze ans, de 'i:"e-;:e 
que l e s  f e u e s  enceini;ec e t  2es femes qui al la i ten t ,  ont d r o i t  h une 
distribution journalihre de l a i t  liquide. Tous l e s  enfats ont r e p  quo- 
tidiennezent des capsules dphuile de poisson qui leur aont distribudes 
par les dispensaircs pour nourrissons et les centres dgali::entation d p a p  
point, arinsi que d a n ~  l e s  Qcoles ,  outre, lJOffice fmnit  six j o w s  
par seuaine unrepas  chaud aux r&fug&k qui sont au b&n&fice d31m certi- 
fi cat nkdical &tabl i  i,sant qu? f 1 l e u  f aut un supcl6c~nt d J aliaentat ion. 
En gdnhral, ce repas quotftdicn e s t  acbord6 pour tme pre::ibre p6riode de 
trois Lois et l a  dis tr ibut ion en c s t  poursuivie lorsque l'exa~en &dic:l, 
qui a lieu h la fin de c e t t e  p&iode, prouve que le bGn6ficiaire en a 
encore besoin, Les i~alades non hospi ta l isds  a t t e i n t s  de tuberculose pul- 
aonaire continuent 5 recevoir m e  double ration de base. 

15, L90ffice a ouvert au cours de lPe,xercice plusieurs nout-eaux centres 
d9alfnentation dsappoint de n&e que des  centres de distribution dc lait 
et djaliuento pour nourrissons, pour t en t e r  d'atteindre ccrtaines personncs 
qui nJavaient pas encore pu 3tra ldses au b6nQl"ice 6.e ces services. La 
dis t r ibut ion  de lait dana l e s  6colcs a k t 6  Qtendue, particulii3re~:ent dans 
les pays oG les i n s t i t u t eu r s  se rendent conpte de tim valeur. IA cession & 
130ffice de produita agricoles provenant de surplus des 3ats-Unis, a ins i  
que l e s  dons de denrdes alinentaires effectuds par cer ta ines  organisations 
bkn6voles, ont pernis de unintonir  au d;;e nivenu les repas suppldr~enta i res~  
ce qui eut Q t B  d i f f i c i l e  sans cet  appui, car l e s  nli i ients  frais ont renchgri, 
Zlea h b i t n u x  et l e s  :&lades tuberculeux non hospitalis6s ont regu l e u  p a r t  
de ce s contributions. 

16. En autome 1955, 190ffice d4cida de prier 190MS dteffectuer me 
enqugte sur 19Qtat de nutrition des r6fugi6s. C e t t e  enqugte, qui d6buta 
en dkcetlbre 1F5S9 d t a i t  achev6e & la fix : m s  1956. E l l e  o eu lieu mus la 
direct ion de deux experts de 1901iS qui se sont adjoint l e s  services de 
certains fonctiozlmires de 190ffice, en par t icu l ic r  de ~ d d e c i n s  des ser- 
vices d3hygibne scolaire. Cette enquake c o q r e n n i t  deux parties: me en- 
quate clinique c o ~ ~ p o r t a n t  19exauen uedical dJeilviron 5,400 r&f'u:i& e t  d9un 
certain nor.ibre de pemonnes nun rdfugi6es servant de t&uoins, et une 6tude 
des habitudes al iuentaires  des refugihs qui a por t6  sur les produits  ali- 
aent nires eff e ctivey~ent consbu~Qs dans leurs foyers par 400 fauilles pen- 
dant un certain nodre de jaws,  h s  renseisnenents fournis par ce t t e  en- 
quae se trouvent encore entre les uains des experts,  

17, E ~ i d & ~ i o l o a i e .  Aucune des mladies dont la d6claration c s t  obli- 
gatoire a m  terms des conventions internat ionnles  ( ~ e  st e, chol&ra, 
fibre jaune, vmiole,  typhus e t  fikvre r6currente trms::ise par 1e 
pou) n'a k t 8  constatde parai les rdfu$i&s en  1955/56. Les cas de 
f i b r e  rgcurrente qui ont k t 6  signal& peuvent Etre, du point  de vuc 
BpidB~liologique, attribu6s ?L la tique. Voici  le &&ail des calndies 
infectieuscs enregistrees p a r i s  l e s  r 6 f ~ i i . s  entre  le 12 juin 1955 e t  
le 9 juin 1956. 



Tableau 3_ --.- 

Population 8 
Peste 
Cholkra 
Fikvre jaune 
Variole 
Typhus (exanthEmkique) 
T'phus (end6ndque) 
~ i k v r e  r6currente 
~ i ~ h t 6 r i e  
ilougeole 
Coqueluche 
Varicelle 
Ore1 l lons 
; h i n g i t  e 
?oliomy&lite 
TyphoIde (para A et B) 
nynenterie 
Paludisme 
Bilharziose 
Anky1ost omiase 
Tra cholne 
Conjonctivite 

Jordanie Gaza Total  
,@TCD5D-" 2Xl"cIGo 8 ' g i Y ~ o  

P.Tot;e 9 : Ges chiffres repr8aenten-t la population rdfugi&e, imatricul~e 
ou non, ailrsi que la population indizbne, h Gaza par exemple, pour 

laquelle l e s  can de amladies jnfectieuses oont cignalds aux chefs dec Ser- 
vices de sant6 regionaux de lPWJJA.  Pour le reste de la population expoaee 
de Gaza, dee rapgor-l ;~ sont BtabLis par le 3Llni~t6re de la S m t 6  publique, 

18. h dysenteric et lec maladies des yeux sont toujours l e ~  maladies 
pr&dominmtes, surtout en Qti oh il y a davantaze de mouches. r6grec- 
sion sensible e t  continue des caa de- f ibvres  ei~teriquec par rapport aux 
anzbes pr6c4denten e s t  attribttee aux vaccinatioi~s preventives e t  3 la 
Tourni twe d3eau potable, Y E S  cas c-liniques de paludisme ont diiiinu6 pra- 
tiquement de moiti4 (13.035 au cours de lpexercice pr6cedent et 9.2g7 en 
195;/55), grace aux rnesures qui ont Btd .  r i s e s  sur unc gxande bcAe3.h pow 
lutter contre le paludisme. Dsautre part ,  la. vaccination des personnss 
exposees 2 la contagion a permis de r8duire au ~rliniiau-n la frdquencc des 
cas de dipht6rie ct de coqueluche, 

19, ~ ~ c ~ t i o n , L 9 O f f i c e a p o u r s u i v i s e s c a m p ~ n e c d e v a c c i n a t i o n e n  
sGsie contre la variole, la diphthrie e t  les fibwe:: entexiques e t  =, 3tntro- 
duit l a  vaccin&ion contre la. coqueluche chez l c s  enfants en bas &gr, d a n ~  
Lee zones oh cette maladie est tr&s r8pandue. On a proc6d8 au total ;I 

343.272 inocula t ions  e t  vaccinations cantre ces maladies en 15 '; ,,j,' ; 

20. &u~t_e- x q j t r e  -1.a- .t,~Qeer-c_q~o,s~C. Au centre da oe pr ogr amle se tr ouvent 
les  dispensairss pour tuberculeux cr6& par 190fl"ice dmo l es  pxinclpaux 
centres de r&-ids, dispensaires g m s  des installations ngcessaireo 
pour l e s  exemens diagnoctiquea, ainsi que pour 10 contrijle et le traitement 
des malades non h o s p i t u J - i ~ G ~ ;  190ffice peut en outre procgder t: l9hospi -  
ta l i sa t ion  des malades qui doivent "ere i s o l 6 s  ou qui ont besoin d Pun coxl- 
trzle plus suivi ,  de soins spgciaux ou d9un traitement ckirurgical. D a n s  
chncun des pays d9accueil, les dispensaires sont desservi~l par un mddecin 
phtisiologue en chef aasiat6  de plusieurs collaborateurs. 



21. On a dk jh inentime lPouverture d9un nouveau pavillon h 19h^opital. 
de Gureij b Gaza. E:; Jordexie, l30ffice a mis en service un nouveau dia- 
pensafre ze::'::~; en outre, des dispositEms ont Qte prises pour lvagran- 
dissement des instal lat ions de 13h8pital dPEtat de Jkrusalem dans lea-  
quelles a'ef fectuent l ea  cultures dcrobielmes. Au Liban, 130ff ice f a i t  
conatmire une aile de 150 lita au sancztorium prfv4 de B::P:.--:'s:i at; 190n 
envisage de proc6der 2 une campagne de vaccination au BCG dms le csdre 
du programrle de vaccination Qhrgi .  Ze Gouvernement ayrien a mls la 
disposition de lsOffice un certain no&re de l i t s  au sanatorim d91bn- 
Rachid, & 19intention des malades qui se trouvaient dans le centre d9isc- 
lement pour tuberculeu du camp de TJairab prka d9bJep, ce qui a permis de 
proc6der 5- La fermeture de ce centre. 

22. bkur la requate de lJOffice, l e  Conseillor de I-?C??S en matiere de 
tuberculose a.upr68 des gouvern~ments de Jordanie eC d~! Liban a entre~ris 
en dhcembre 1555 m e  Btude du progrnrtzne de lutte anti-tuberculeuse Qtabl i  
par Isoffice pour les quatre ?aya d9accuej.l.. b'ur La. base deo rocomandations 
de ce Consefl1er, 13Cffice a 4tabl i  un p h  d9am8lioration, et d9extenPlion 
de ses ~ervices  de lut Le contre la tubercu~ose. Ce plan colnporte princi- 
palement l P a p d i c a t i o n  dPun syathme d9imnatriculation psrmettant de sou- 
mettre les malades B un contrtle p&riodique, nfin que cew-ci :xivent un 
traitement r6gulier e t  qu9il aoit possible, en outre, de d6celer les ris- 
ques de contagion et de rgduire le danger qu9ila constituent pour la sant6 
publfque. On dsvra ausci augmenter Is pernonnel auquel ces tkcheo sont 
conff6es, e t  il sera paut-b-Lre nhceosaire d"ccro4tre le nombre de l i t s  
mis & la dispos i t ion  des tuberculeux dans l e s  hapitaux de Jordanic; on 
envisage du reste, dans ce pays, d9ouvrir un second sanatoriuu de cent L i t a .  

23. Lutte cont~e lepaludisme. Le t a b l e a u ~ u i v a n t d o m e u n a p e r g u d e  
l'activitg de 190ffice dans le domaine de l a  lutte contre le paludisme en 
1955/56 : 

Coat par tgte 
Pays Camps Villages Superficies Population en dol la rs  deo 

t r a i t &  traitis trait&s&.-ua t -&t&l&i~ 
-UC- 

Superficie approxinative en mhtrea c a r e ~  des &endue# d9eau 
xecouvertes de pgtrole dPavril k nwembre 195 5 incluv 54,696.765 

-tit 6 d 'hwtle e o h i r e - t & r 6 b e n t h e - ~ ~ ~  eaploy6e (en litres) 
( h  ZJ 5;a de DDT et 2% de ter6benthine) L37.4-49 

Drainage (~ordanie 1 

Drainage (longueur en m&tms) 
Drainage (volune en mBtres cubes) 
Superficie ass6oh6e (en mstrea carr6s) 



24. CJest en Jordanie que la lutte menee par 190ff ice contre le palu- 
disme rencontre l e c  plus grandea d i f f i cu l t&s ,  les vallees du Jourdain 
e t  du Yarnouk Qtant autrefais l e a  zones par excellence du palu6j+s1lie. 
D a n s  ces regions, lyOfr"ice a mis enL,seuvre dans le cadre du "projet 
du Y a r m o u k  e t  du Jourdainff d'om~les & p r o s  de lutte contre le paludisnle 
qui. s a t  appliqukes oous le contri5le d ect de 198gid~aiologinle de 
lPUNRWA, Au dkbut, ce proerame n96tait "f, ppl.iciu6 qugh ces deux vaUBec, 
mais au cours du dernier exeroice il a 8& Qtendu aux vall6es et aux 
collines voisines, car il dtait 6vident que cer tnins  cas dc paludisillg 
conotat6s parrai les r&fugika de cette r6gion avaient Qt4 contract& dans 
les zones voisines oh aucune mesure njQtait prise, Ln lutte revst essen- 
tiellemeat l a  fosne d90p&rations hcbdomdaises d.e destruction des larves 
sur toutes l e a  surfaces oh e l l e s  se d8velopgent; ces op4ratianu sont 
co1irpl6t6es par des pulv6risations i ef-i'et r h a n e n t  des  bbtiments e t  
locaux, chaque Pois que lea circon~tances le comlandent, 

25. Les enqustec qui ont port6 sur la situation epideuiologique dans 
Le8 r6giono cI9qs?lication du progralnule de lutte contrc 1.e pdudiscie h t 6 -  
ressant les vall6eo clu Yarmouk et du J a ~ r d a i n  n30nt r6vkl6, pour I9exer- 
cice 1955/55, aucun cas de iilahdie chez 511 enfants de ixoins dgun an dont 
la sang a fait  l9ob j e t  d3un emuen microscopique. 2,76G prbl'eveuei~ts de 
sang, effectuhs sur des enfanta des dcoles daas la rGgion dgnp~lioation 
du proje t ,  ont fait r e s s o r t i r  un t am dPinfection de 393);  seulement, a l m s  
que lea chiffres  correspondants ont Qt& do 3,&i en 1951+/55 e t  l4,3:.~ en 
1953/56* 

26. D a n s  d'autres regions de Jordanie, du Tlibnn e t  de Syrie, les new 
bres des services d9hygi&ne de JPOffico, places sou; LL direction tech- 
nique de 1P6pidemiologiste, appliquent dea mesues de l u t t e  aussi hien 
dans l e a  cmps de r6fugi6s et leurs environs i;ilriBdiato qm dano les vi l -  
lages dont la population comprend m e  forte proportion de rdfbgi6s. 

27. IA frgquence des cas de paludisce pendant la p h i o d e  d'apparition 
de cette naladie - de ju i l le t  B d8cenlbre - reasort deo registres tenus 
par 13ensenlble des dispenaairea de IPUCPice. L e  tableau ci-dessous f a i t  
apparaftre la r6gression quf s f  e s t  produite au cows dee armkes et q~:i 
es t  particuliereruent marquge pour 1955/56. 

Pays --- Juille t --- Ad% &teli&re o r  &ovewbre D Q cembre 

Jordanie &Tent& - 
1.95 275Te-I- 10,4 bpi!+ 5 13 1895 12~7' 
1953/5~ 895 8,3 795 8 ~ 3  6 
195/$/55 

5,1 
3 3 3 t 9  4,l  33 5 

1955/56 
2,2 

1) 96 138 197 l t 9  2,3 1 3 5  



Jordanie occidentale 
. Y  ---I---- - 
1952b3 496 5,)+ 5: 4~ 5 5,6 414 
1953/54 &I 29 4 2,?. 2, 4 21 2 1, 
1351655 2,2 1,s b 4  hi3 1,7 Is6 
1955/56 1&4 1,2 0,136 1,1 1 ~ 1  

2g. A ~ a r o v i s i o n n e m e ~ t , a _ ~ ~ n _ ~ e ~ ~ f a i b l e s s e d e a p r k c i p i t a t i o n s  tombees 
pendant 13hiver a provoqui5 me sgrieuse s6cheresse au c o w s  de l J & L &  de 
1955, ce cpi s9eat trnduit par une p6nwie d9eau, particulikrement en Jor- 
danie; un cay02 de Syrie a Qgalement souf:c"ert du manque d3eau, En gr6vision 
de ces difficult&, 130fPice avait accru son pare de caxions-citernes et avait 
p r P t 6  huit de ceux-ci au Gouvernenent jordmien pour qu3il puiase porter  
aide tant aux r8fuzi4s quJ'! la po~u la t ion  non rGr"ugi6e. Cette question a 

trai tde dam le dernier rapport annuel du Directeur de 190fi"ice :: 19As- 
semblde gkndralc des Nations Unies ( ~ / 2 9 7 3 ,  paragxaphes 22,23 e t  24) . Des 
am6liorat ions consid6rable s ant 6t 6 ~ p p  ort eea a m  approvi cionneraont s en eau 
au c o u r ~  de 1955/55, partimAi&rement h Gaza oh lP on a obtenu dea r6sultats 
meilleurs tou t  en r6duisant les frais. En Jordanie. toutefois,  190ffice a 
dQ recourir B 12aide gauvernementele pour que certaines amdliorat ions indis- 
pensables puiasent &trc effectu6es dans les camps des environs de J6richo. 

29 -_ k.a __ cuat i on d-e-a-~8y~_re&e_t~-~~~&~~e& La construct ion de la t r ines  i 
fosse septique e t  19as&iagement de lieu~ dc ddcharge permanent~ se, s a t  
powmivia  au c o w s  de 19ann&e, le systhne des fosses septiques aymt  re* 

dans m e  large progortion Zez mciennes latr ines L fosse simple, oh 
se reproduisent l e s  mouches. On a &dement Btendu l e a  instal lat ions de 
baing et l p o n  p ro je t t e  de  l e s  d&velopser encore pendant la prochain exereice. 

30. -- kbris. En Jordallie, on a entrepris en 1956 19ex6wLian d9un progralnie 
de construction de baraques d e ~ t h e e s  9 rempbcer Les tentes; un nouveau 
camp a 6t6 a c h e d  p & s  d9Ar;lslan pour accueillir des rdfugi6s qui uivaient 
jusqu9ici en v i n e  dans de d ~ 4 r a b l e ~  abris. Au Liban,  on E proc6d6 
190uverture de t r o i s  nouveaux camps; deux autres camps ont Q t k  fem6s. 
Lf Office a Qtabl i  un camp temporaire sots tentea pr6s de Tyr pour haerger  
l e s  r6hgi6s que l e s  autorit6s libanaise~ ont Qvacu6s du camp d'Anjar et 
de certains villages situgs le long de la frontihre mkridionale du Liban, 
Eh Syrie, on a accord6 des subve~itions awr r8fugi4s pow' 1eu.r facil iter la 
conatrmction de maicomettes et ce syatkme s J e s t  r6v618 tres efficace. 

31. Lutte contr,ee1,e_s~qs_qc_$,c~LalutteaBtBdjsig6e c o n t r e l e s i n a e c t e s  
vecteursde maladies, tels que l e s  maustiques, les mouches, l e s  poux e t  l e a  
tiques, ce qui a permis de m h t e n i r  :L un niveau assez baa La f'r&quence des 
maladies transralses par l e a  insectes. Dana toute  la mesure du possible, on 
a combattu Bgalement la punaise des Uts e t  la puce, qui sont une cause 
dphconfor t  pour les rk&gi&s, 



32, La l u t t e  contre l e a  mouches s'est pourmivie par  l e s  pulv&risations 
usuelles au moyen d9insecticides des l i e n  06 se eepprcduisent l e s  raouches 
dans l e a  c a p s ;  ces traitenents sont appliqugs dgu.vril $ novefiibre. Golime 
le DDT et dsautres insecticides analogues perdent actuellement de l e u  
efficacit6 contre l e s  mouches qui aont devenues r&sistmtes ceG produits, 
on a utilisg au l ieu de DDT un &large contenant un insecticide phosphtd  
(diazinon) avec ad jonction de DDT, de chlordane ot dc dicldrine dans des 
proportions convenablea. Un produit dc pulv6risation doa surfaccs & base 
dc lindune a Bt6 Bgalcncnt e~lployd dans los  centres d9aliucnk~tion d'appoint 
ct les dispensc.ircs. Toutefois, l9er ;p loi  d9insccticidcs nc a u f f i t  pa0 i lui 
scul i Qlinincr l e s  nouches; il faut en outre Q t a b l i r  des conditions dphy- 
gikae satisfaismtc a e t  intensif lor l9 enscignencnt dc 1 'hygiknc parui l o s  
rkfugiQs, ce qui e s t  p r h  d9ailleurs au prograccc d o  190fficc. 

33. On des cmpagnes contre les poux chaquc hiver parr?j lcs r&fugi$s 
se trouvant dans les w p s ,  ct dc manii?re i n t e r rd t t cn t s  dans lec graupes de 
b6douina o; ce parasite pullule; on sscfforce a i n s i  de protdgor l c s  r6ftgiEs 
du typhus exanthkuatique e t  de l a  f i h e  r6currentc. On n9a  enregist& aucun 
cas de ces deux naladies pcrci l e s  r&fugi& hu COUTS des trois dernibes 
mnhes, A 13. suite d'une s&ie de t e s t s  effectuds pour dgterrliner lpcffica- 
citk des insect ic ides  umcls en poudre sur l c  pau du corps, on a pu' Gtablir 
que le pou a ddveloppk mintenant unc ccrtainc resistmcc au DDT, alors que 
le BHC g a w  et l e s  pyrbthrines ont consem6 toutc lour ef f iwci te .  

3 4  Les infirnikres coritinuent h apporter une contribution essent ie l le  
aux services de prophylaxie i nc lu s  dans le prog rxxe  d e  190ffice, particu- 
If&roncnt dms lc d-o~mine de la s m t k  de I n  &re c t  dc  19enfmt, dans la 
lutte contre la tuberculose e t  dms lJenseigneuent de 19hygikne. D m s  t o u t c  
la Gesure du possible, el les  effcctuent ggaleaent dos visites & doilicile, 
rsais lc tenps qu9il faut consacrer L cas vis i tes  st l es  distances qupil 
fnut couvrir  rcndent d i f f i c i l e  l e  p l e in  ddveloppcxent de  c e t t c  fonic! d 9ac- 
t i v i t 4 .  h s  infir laihres jouent Ggalenent un r$ lo  de toute i r~porf  ance dms 
l e s  cai.ipaWe s do vaccination et dans 19c.pplication des 1:~cs-m-e s sp6cinlc s 
qujil faut prendre pour enrayer I'extension de ccrtaines mladies, la 
coqueluche par cxcuple, lorsqu9elles se ddclarcnt choz l e s  nourrissona 
e t  l e s  e n f a n t a  en bas age. 

35. LfOffice dispose dc 106 infirnikres ct de 3/,4 aides-infirnikres 
pour l e  soin des nalades dans Les dispensnires e t  l e s  h5pitaux, ninsi 
que pour l e a  divers services prophylactiquea nentionngs ci-dessus. On n9a 
pas inclus dans cc chiffrc  le nonbre consid6rable d P i n f i r ~ i & r e s  qui tra- 
vaillent d m s  l e s  hki t taux e t  dispensaires subventionn6s par 130f f i c e  , 

8, EDUCATION DU PUBLIC EfiT IIATI;ERE DfWYGIEN!Z 

36. Le prog raua  de foruation de uoniteurs d3hygi&ne, patron& conjoin- 
tenant par 19iTNRWA e t  130XS, e s t  p.-enu & son tcrze le 15 novcnbrc 1955. 
Toutes l e s  personnes qui avaienk requ une forrat ion spgciale dans le cadre 
de ce pragraxx ont k t 6  engageospar 190ff i c e  dans son action vismt & au6- 
l i o r e r  la $ant& e t  & dgvelopper l e s  hnbitudes d'hygihne. 

37. I 1 r c s s o r t d ~ u n e e n q u ~ t c a c t u e l l e n e n t  encourz  quelepersonnel  
enploy6 par 190ffice darts ses services nedicaux, ninsi que dans ses services 
d'assi~tance sociale et dPenseignenent, accorde me attention plus g r d e  & 



la protection et k la conaemation de Ja santk par 19BductlLion des rGf'ugi6s. 
Lo riSle de lshygi&ne e s t  soulign6 par l c s  in f i r jd8rcs  dans l e a  centres de 
consultations pr6-mtales et pont-natales et l e s  dispensairos pour cnfants, 
t m d i s  que les  uoniteurs dghygi&ne, l e s  naltres dPBcole ct Zes 9-ssistmts 
sociaux au cours de leurs visftea r&guli&rcc dans l a s  foyers a t t i rent  lFat- 
t en t i on  des r6fugi6s sur l'iuportance de I n  propret6, ~ e t t e '  mpagnc a 
dorm4 de bona r k s u l t a t s  et l e s  rBfugiQa vivent actuel1euer;t dm16 deo d- 
lieux plus propres. Les nbres a%ubituenf h conduire lours  enfants aux dfs- 
pensaires dhs les pre~uers ~yapt6ues de m h d i o ,  t d i s  quo les centres de 
con,dtatio_rls pr8-natales e t  post-natales sont beaucoup plus fr&quent&a. 
Los Qlhvea dcs Bcoles sont Qgnle~~ent plus propres et l e s  occupmts des 
c u p s  collaborent bd lJ np--~lication des instructions relatives k la propret 6 .  
Le noabre des r6fugiGs qui se somet ten t  volontnirei.:ent aux vaccinations 
auguei~te, mintenant  qu9ils en cotrprknnent n i e u  13utilit6, 

3 Cortains postca sont res t& vacants dans Ic dotlahe de 19enscigno- 
nent dc lphygibnc, car plusieurs noniteurs ont 6uigr8 ou accept6 dea en- 
p l o i s  :.xieux r&~'un&r&s. On sJefforcc do repourvoir ces postes en les con- 
fiant 'a des persomes aussi qualifides que les noniteurs uctuels. L30ffice 
n'a dress$ p o w  lginatant aucun plan pow accroitrc le noubre des uoniteurs 
d9hygi~ne qu'il e2ploi.e; pnr contre, il 6tudie la possibiXit6 dJ8tendrc 
son prograsnm dJenseignet:ont de Is hygihne en y af fcctant d Pnutres r.ler_lbres 
dc son personnel, et l9on espitrc quc ce pro  jet pourra entrer en vigueur 
au c o w s  du prochnin exercice. 

39. Con-ie XPindique l e  tzbleau suivmt, l a ' f o r m t i o n  du pcraonnal para- 
ngdical s j e  st poursuivio : 

S t n ~ e s  achevds durant  I f  ann6e 
Prodet Lieu 

I 

Dur&e des IJolbre de 
Qtudes dinl8n4s. 

fibniteurs d hygihne Sikge de 19UNRWA 1 an 10 
Inf i r r t ihres .  ( f orrution Ecole d inf i r r ikres ,  

gEnGrnle) Jdrmsaleu 3 ixl~ 

11 H Baptis t  Hosp i tn l ,  Gaan 3 "  4 

ti Ecole nationale d9infir- 
l.;iitres, Beyrouth 3 " 1 

Inf iruihres haladies I3bpital dee mldies uentnlas 
nentales )  sf ouri6, aeyrouth 2 TI 7 

Infiruiers (soins oculaires) UNRWA, Liban 6 senaines 22 

11 tt tt Hapital ~ophtalrlologique,St Jean 

~ Q w s a l e n  3 uoia 6 

Assistantes sage s-fgl-x~es Witernit 6 de Rirml, 
Gaza 9 tr 71 



Lieu - W Q e  des Bombre 
B t u d e k  d Qlhve3 

I__ 

publique 
1n f i r i i h re s  ( f o r a t i o n  

Techniciens en Rayons X 

Angleterre 3 a.ns 1G 
Ecole d9infirid&re s, 

Jordmie 3 lr 20 
Baptist Hospital, Cmza 3 12 
K p i t a l  Ibkassed, Seyrouth 2 l1 1 
Fopi ta l  de lPUniversitd 

syrienne, Dams 4 1 
Hapita1 des 1:ialadies uentales 

Asf m i & ,  Beyrouth 3 " 1 
IGpLtal ophtaliiologique, S t  jean 

JQrusaleu 3 uoie 6 
Sanatorim de Hmdin, 
Beyr outh 2 ans 6 

mpital Augusta Victoria, 
JQrusaleu 1 an 4 

40, le besoin de poxaonnel para-ddical ayant resu une foritation profes- 
sionnelLe continue 'a se faire sentir;  an nanque on particulier d s i n f i r r ~ i k -  
res aynnt une formt ion  ggndrale et IgOfff ce poursuit ses e f f o r t s  pour at- 
tirer vers c e t t e  profession lea jeunes filles qui ont resu une instruct ion 
adequate danc les Bcoles secondaires. p6nurie d9infiriili&res, on le snit, 
est nondiale ; mie ce t te  p6nuri.e est  particuli'ereuent d i f  f i c i l e  j. sur~:ionter 
dane le Proche-Orient, du fnit des t r ad i t i ons  locales. 

41 • 69 gtudianta d6tenmt m e  bourse de l9Ug51ttTA poursuivent a c t u e l l e ~ ~ e n t  
des ktudes de m&decine, 20 des Qtudes de pharmacie, 3 d P m t  v6tdr inaire  e t  
3 de chiruulgie dentaira; ces baursiers sont i n s c r i t s  dans des universit6s 
d9Egypte, du Liban e t  de Syrie, En 1955156, huit boursiers cTfectumt des 
Qtudes de waecine ont Lenain4 Leurs stages avec ::ucc&s. 

42. LJOffice a de nauveau particip6 aux frcis dSorganisation du a M B n e  
S p p o s i m  ~ G d i c a l  du lioyen-Orient, qui s9es% tenu b Beyrouth du 7 nu 9 avril 
1955. Prbs de 70 u6decfns faisant partie du personnel de l90ffice ou exer- 
~ n n t  leur  activit; dans les hapi tam e t  dtablisseuents quPil subventionne 
ant p r i 3  p a r t  :lw ce corqrbs; certaines s6rmces ont At6 consacr8e:: auk pro- 
b l h ~ e s  int6ressant le persomel infiruier, e t  des i n f i r ~ i i e r c  e t  hfiraiB- 
res de lPOffioe y ont  pris part, 

43 Les s4ances d9Qtudes cun iques  e t  l e s  discussions u&dicales se pour- 
mivent en Jordanie e t  diff4rents rapports acientifiques sur la t u b e r d o s e  
e t  h Tutte anti-tuberculeuse ont dt6  BdiLQs pour gtre distribu6s 'a toun 
l e s  n6decina au service de lS0ffice, 

4. L'Office a cB16brG la Journ6e mondiale de la Sant6 par Itorganfeation 
dsme exposition spQcialc consncr6e B h lutte qu9i l  uBne contre le paludisne, 
par L'apposition dEaffiches et par des causeries radiophoniques aur le t h h e  
de c e t t e  ann&e : l'IPinsecte, cor~plice de La   la die^^. 



45. P a r  suite de 19intrcGuction, 6 la fin de 19cxercice prdc6dont, 
d 'un nouveau systene de couptabilit8, les approvisionnenent o n6dicaux 
se sont consid8rnblenent an6l ior6s  au cows  dea douze n o i ~  dcoulBs. IQ 
situation ect g4n6ralenent sati~fais~mte, bien qu'il se produise encore 
certains retards dms In fourniture dyarticles particuliers. L90ffice 
continue > rencontrer quelquss dif ficultBs pour 1 obtention de certaiszs 
p e r d s  d9i~port,: . t ioa. 11 a pu disyoser des stocks inutilis6s et des 
a r t i c l e a  peu deuand$s. I1 a dress4 l e  nouveau catalogue des foumitures 
Gdicales, qui a Qt4 distribuh en f6vrier 1956 5 tous les int6ress8s. 



W O R L D  H E A L T H  
O R G A N 1 2  A T I O N  

€OM3TE REGIONAL DF, LA 
aDl2ERRAMEE ORIENTAU 

ORIGINAL o ANGIArS 

Point 12 de llord- du dour 

OFFICE SCOURS ET DE TRAVAUX JXS NATImS WIES 
POUR IES REFUGIES PAIESTINE 

Su-r B la p g e  6 tous lea chiff'rea du tablosu 3 ccncsrnant 

la diph-bbria o t  19s renplacer par l e a  s u i m t s  : 

Uban s-0 Jordanie Gaza Total 

6 2 30 0 38 


